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PURES ET APPLIQUÉES. 20I 

THÉORÈME 
CONCERNANT 

LE PRODUIT DE DEUX NOMBRES PREMIERS ÉGAUX OU INÉGAUX 

DE LA FORME ΐ2ορ4-3ι; 

PAR M. J. LIOUVILLE. 

Désignons par m le produit de deux nombres premiers donnés, l'un 
et l'autre de la forme 120 μ -t-3i, mais du reste égaux ou inégaux. On 
aura au sujet du produit m ce théorème, que l'on peut poser au moins 
une fois, et toujours un nombre impair de fois, l'équation 

m = 60 jc2 -h p*/+1 j~3, 

χ et j étant des entiers impairs, et ρ un nombre premier qui ne di-
vise pas jr. On admet pour l la valeur zéro. Quant au nombre pre-
mier ρ, nous ne lui imposons à priori aucune condition; mais il est 
évident que notre équation 

m = 60.x2 -t- y3 

ne pourrait pas être vérifiée si l'on n'avait pas, à la fois, 

p= 5 (mod. 8) 
et 

p = 1 (mod. 3), p = ± 1 (mod. 5). 

On peut donc affirmer que ρ sera toujours de l'une ou de l'autre des 
deux formes 

I20g-t-6l, 120g + 109. 

Nous nous contenterons de vérifier notre théorème sur deux exem-
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pies. Le plus simple est celui de 

m, = 31 - 31, 
c'est-à-dire de 

m = 961. 

Or on a l'équation canonique 

961 = 60.32 -+- 421.12. 

On n'a pas d'équation canonique en retranchant 60 de 96r, puisque 
le reste 901 est le produit de 17 par 53. 

Soit ensuite 
m — 151.31, 

c'est-à-dire 
m =4681. 

Les équations canoniques seront alors au nombre de trois, savoir 

4681 =60.12-+-4621. i2, 

4681 =6o.52-t-3i8i.i2, 

4681 =6O.72+ 174· - ι*, 

où 4621, 3i8i, 1741 sont des nombres premiers. On n'a pas d'équa-
tion canonique en retranchant 60.32 de 4681, puisque le reste4141 
est le produit de l\i par 101. 


